
Le bourg de Villegaudin a été marqué par 

« l’empreinte des ducs de Bourgogne ». Son 

riche passé est lié à la seigneurie de la 

Marche, en particulier à Olivier de la 

Marche, chroniqueur des Ducs de 

Bourgogne.  

L’église, sous le vocable de Notre-Dame de 

l’Assomption, a été construite, toute en 

briques, dans le 1er quart du XIXe siècle, 

vers 1800-1820 ; elle figure au relevé 

cadastral de 1824. Délabrée en 1875, elle fut 

restaurée par l'entrepreneur Cretin, auteur 

du devis des réparations les plus urgentes. 

De taille modeste, l’église plafonnée 

présente un simple plan rectangulaire : le 

chœur prolonge la nef sans décrochement ; 

une sacristie de même largeur s’y accole, 

adossée au mur du chevet. Quatre baies en 

plein cintre éclairent l’édifice de chaque 

côté. Le clocher carré à flèche s’élève sur la 

partie antérieure de la nef ; couvert 

d'ardoise, il repose sur le mur de la façade et 

sur deux poteaux de bois visibles dans la 

nef. Il est équipé d’une cloche (1848) du 

fondeur Cordelier de Chalon. L'édifice est 

construit en brique ; les soubassements des 

contreforts sont en moellons. La façade de 

l’église est creusée d’une porte en plein 

cintre avec encadrement de pierre et clé 

sculptée à l’effigie de Jeanne d’Arc, avec un 

oculus supérieur. Sous la toiture à longs 

pans de tuiles plates, corniche de brique à 

dents d’engrenage. Deux contreforts 

épaulent l’édifice. 

Cette église renferme une riche statuaire. En 

premier lieu, les statues de la Vierge et de 

l’ange Gabriel de l’Annonciation, en pierre 

polychrome ; hautes d’un mètre, restaurées 

vers 1995, elles ont été réalisées au XVe 

siècle par les sculpteurs des Ateliers de la 

cour de Bourgogne et devaient orner, au 

cimetière, le tombeau de Guillaume, père 

d’Olivier de la Marche (1425-1501 à 

Bruxelles), dans la chapelle de la Marche ou 

des Quatre seigneurs, fondée en 1399, 

aujourd’hui disparue. Dans la nef, se 

trouvent apposé, contre le mur latéral droit, 

une plaque rappelant le souvenir d’Olivier 

de la Marche, dont le cœur fut enchâssé, par 

testament, dans la dalle servant de 

marchepied à l’autel ; il avait composé et 

fait graver ce quatrain :                                     

Pour marchepied repos passet et marche        

Soit bon le cœur Olivier de la Marche                  

Au très digne prestre saincte et sacré              

Dont la corps Dieu est ce jour consacré 

Au bas de la nef, la Vierge de l’Annonciation, 

une main sur la poitrine, offre un hanchement 

prononcé, un drapé de la robe et de la cape et 

une longue chevelure bouclée. L’ange, revêtu 

d’une dalmatique, porte une chevelure bouclée 

et de riches draperies. 

 
Derrière l’autel, Christ en croix dans une 

encadrement à volutes surmonté d’une 

croix. Balustrade de communion en bois.  

  

Statues dans la nef, Notre-Dame à l’Enfant, 

statue du XVIIIe à l’envolée baroque, 

Tabernacle 

XVIIIe sculpté de 

l’Agneau, couché 

sur le Livre des 7 

sceaux de 

l’Apocalypse, 

que surmontent 2 

têtes d’angelots 

issant d’une nuée 



classée MH en 1982, fait face au Christ aux 

liens, en bois fruitier, du XVIIe.  

   

    

La statue de Saint Urbain, du XVIIIe 

siècle, se dresse isolée dans la nature au 

voisinage d’une source miraculeuse encore 

fréquentée à la fin du XIXe siècle. 

L’ange lui répondit : « L’Esprit Saint 

viendra sur toi, et la puissance du Très-

Haut te prendra sous son ombre ; c’est 

pourquoi celui qui va naître sera saint, il 

sera appelé Fils de Dieu. Or voici que, dans 

sa vieillesse, Élisabeth, ta parente, a conçu, 

elle aussi, un fils et en est à son sixième 

mois, alors qu’on l’appelait la femme 

stérile. Car rien n’est impossible à Dieu. » 

Marie dit alors : « Voici la servante du 

Seigneur ; que tout m’advienne selon ta 

parole. » Alors l’ange la quitta. Luc 1, 35-

38 
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L’église de l’Assomption de Villegaudin 

est rattachée à la Paroisse de la Sainte 

Trinité en Bresse, créée en 2000, qui 

compte 23 bourgs autour de Saint-

Germain-du-Bois, soit 12.252 habitants. 
 

Statue ancienne dans 

le chœur, saint 

Antoine le Grand, 

considéré comme le 

père de l’érémitisme. 

Sa vie nous est 

connue par le récit  

d’Athanase 

d'Alexandrie (360). 

Attribut : un porc. 
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